DANS  LES  ASSEMBLÉES  DE  PAROLES
1 Corinthiens 14,26-40

 Seigneur, pour le bon ordre et la paix dans les assemblées de prière, si originales à Corinthe, Paul donne quelques orientations pratiques et des recommandations.
Tu accordes à ton Église une surabondance de dons spirituels : chanter, enseigner, parler en langues, interpréter, et tant d’autres encore.

Comment les vivre harmonieusement, en toute liberté, et les mettre en œuvre, pour éviter la cacophonie et la confusion, afin d’œuvrer à l’édification de tous ?

Il y a aussi la place et le rôle des femmes dans la communauté (1 Co 11,5), lorsqu’elles manifestent leur liberté de croyante d’une manière passionnée, avec vibration et émotion. Sont-elles appelées à la docilité et à la soumission, parce que méprisées ? Un peu de bon sens ! C’est ton Amour qui édifie (1 Co 13,13).

        26  Frères, pour ne pas perdre votre liberté, que faire pour édifier et construire votre communauté, en évitant certains abus ? 
Tous les dons spirituels accordés par l’Esprit de Paix à l’un d’entre vous doivent servir au bien de tous.

L’un chante un cantique, un autre donne un enseignement, un autre apporte une révélation, enfin, un autre parle en langues puis un autre interprète.

Il y a peut-être péril en votre demeure. Aussi, évitez toute confusion pour le progrès de chacun et le rayonnement de votre Église.
  27-28   Comment chanter réellement en langues au cours de vos assemblées ? Pour endiguer le flot des priants, et pour le bien de votre prière communautaire, que seulement deux, ou trois, intercèdent, l’un après l’autre, avec quelqu’un pour interpréter.
S’il n’y a personne pour interpréter dans un langage intelligible, il vaut mieux que le priant se taise. Il peut vivre pour lui un moment fort de sa vie spirituelle, mais il ne contribue pas à édifier la communauté.

Avec sagesse, mettez aussi sous contrôle les illuminés ou les simulateurs qui cherchent à se donner en spectacle. Ils parlent en l’air.
Pensez à Jésus lorsqu’il priait seul son Père, à l’écart, au désert, à la montagne, au jardin de Gethsémani, dans le secret de son cœur.   

  29-33   Que ceux qui « prophétisent », pour édifier, exhorter ou encourager, parlent à tour de rôle, mais pas plus de deux ou trois intervenants.

Pour un enseignement, la prise de parole se fera d’une façon ordonnée et vivante, en accord avec la foi des apôtres, sous la conduite de l’Esprit (1 Th 5,19-21). 
Avec discernement, les membres de l’assistance garderont le jugement sur la validité de ce qui se dit. Ils maintiendront sous contrôle les impulsions irrésistibles, comme on le voit dans les pratiques idolâtres qui ont perdu l’usage de la raison.
Notre Dieu est un Dieu de calme et de paix (Mc 4,39 ; Rm 15,33 ; 16,20). Il n’avive pas la confusion et le désordre comme dans les rites aux dieux païens. Ne versez pas le vin nouveau dans les vieilles outres de vos pratiques d’autrefois (Lc 5,37).

  34-35   Rappelez-vous les paroles de mesure et de sagesse qui appelle la femme : « Lumière de la maison de Dieu. »
Une femme qui sait se taire est un don du Seigneur, rien ne vaut une femme préparée à sa tâche.
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C’est la grâce des grâces qu’une femme discrète. Une âme qui se maîtrise est un trésor sans prix. (Si 26,14-16) (TOL)
Sara (Gn 18,10), Anne (1 S 2,1-11), Élisabeth (Lc 1,41), Marie (Lc 2,19), Marthe et Marie (Lc 10,41-42), Marie de Magdala (Jn 20,11-18), et tant d’autres priantes et prophétesses du Peuple des Saints (1 Co 1,2). Que toutes les femmes, parmi vous, soient unies dans la paix du même Esprit, qui souffle où Il veut pour l’édification de l’Église.
L’expérience me l’a appris, au nom de sa liberté personnelle, tout n’est pas utile ni opportun, tout ne convient pas. 
N’enfermez pas mes propos dans vos débats de société sur la dignité et le droit des femmes. Inconvenance ! Tabou ! Interdit ! Anti-féminisme ! Préjugé machiste ! Vous pourriez vous égarer et m’enfermer dans un malentendu abyssal. 

Docilité et soumission ? Oui, mais à la seule Parole de Vie qui appelle à se lever, à marcher, à partir, à risquer, à chercher sans se lasser… pour donner, gratuitement et en toute liberté, le don reçu gratuitement (1 Co 10,23). 
Dans le trop plein de charisme, de soif de connaître et de besoin de parler au sein de vos assemblées, recherchez d’abord la sobriété, le silence et la simplicité des relations fraternelles. (Lc 2,36-38)
  36-38   L’Évangile serait-il venu de chez vous pour refuser mon exhortation ? En voulant imposer vos règles liturgiques et de prière aux autres églises, votre communauté serait-elle la seule à posséder les justes convictions de la marche à suivre ?
Pour distinguer vrai et faux prophète, toute personne parlant au nom de l’Esprit doit être en accord avec mon enseignement donné en tant qu’Apôtre, et reconnaître l’Esprit que je proclame.
Accueillez les commandements du Seigneur ! Mais en serez-vous capable si vous placez votre expérience personnelle au-dessus de tout et venez à rompre la communion ? Si quelqu’un refuse, c’est son affaire. Il court à sa perte.

Celui qui connaît l’Évangile en vérité, entendra mon appel, mais celui qui ne Le connaît pas ne me recevra pas. Il se perdra dans son erreur et son obstination. Son lien avec l’Église court bien des risques.

39-40    En résumé, je vous redis la supériorité de « la prophétie » sur « le parler en langues ». Recherchez ce don en priorité. Recevez-le avec zèle et empressement.
Sans mettre en valeur le second, ne le méprisez pas pour autant, car il peut venir de l’Esprit. Toutefois, ne le recherchez pas outre mesure, pour ne pas rivaliser entre vous dans « la course au don ».

L’essentiel est dans la Paix du Seigneur pour le bon déroulement de vos assemblées et l’édification des frères.

Aspirez au don le meilleur. C’est à l’Amour que l’on vous reconnaîtra.

                                                                      Bouray-sur-Juine. Le 5 décembre 2017
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